
L’événement 3
Samedi 29 et Dimanche 30 Août 2015

Le chef de l'Etat gabonais,
hôte du NYFA, a reçu en
audience de nombreuses
personnalités étrangères
dont la ministre égyptienne
des Affaires étrangères, Dr
Naglaa El Ehwany, et le mi-
nistre congolais Jean-
Jacques Bouya, l'ancien
président de la commis-
sion de l'Union euro-
péenne (UE), Manuel
Baroso, ainsi que le direc-
teur général de Total
Gabon, notre compatriote,
Henri-Max Ndong Nzue. Les
deux ministres étaient por-
teurs de messages de leurs
présidents respectifs, Mo-
hammed El Sissi et Denis
Sassou Nguesso.LE président de la Répu‐blique, Ali Bongo On‐dimba, a eu une journéechargée hier. En margedu New‐York ForumAfrica (NYFA), il a ac‐cordé plusieurs au‐diences dont celles avecles membres du gouver‐nement égyptien, Dr. Na‐glaa El Ehwany, leministre du Congo‐Braz‐zaville, Jean‐JacquesBouya, et le directeur gé‐

Ali Bongo Ondimba s’est entretenu avec plusieurs personnalités
Jonas OSSOMBEY
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En ouverture de la 4e édi-
tion du NYFA, le président de
la République, Ali Bongo
Ondimba, a invité hier les
participants à trouver des
solutions pérennes et
concertées pour sortir le
continent africain de l'or-
nière. « Nous devons inno-
ver, trouver de nouvelles
inspirations, ouvrir de nou-
velles opportunités à nos
entreprises, à la jeunesse, à
la femme », a-t-il martelé en
présence de la première
Dame, Sylvia Bongo On-
dimba, du chef de l'Etat ivoi-
rien, Alassane Ouattara, de
la secrétaire générale de
l'OIF, Michaëlle Jean, des
autres personnalités de
marque.

LES assises de la 4e éditiondu New‐York Forum Africa(NYFA) se sont ouverteshier au stade de l'Amitiédans la commune d'Akanda,au nord de Libreville. C'estle chef de l'Etat, Ali BongoOndimba, qui a procédé , enprésence de la premièreDame, Sylvia Bongo On‐dimba, à l'ouverture of"i‐cielle devant un parterred'invités dont le présidentde la République de la Côted'Ivoire, Alassane Ouattara,la secrétaire générale del'OIF, Michaëlle Jean, les an‐ciens présidents du Ghana,John Kufuor, de Colombie,Andres Pastrana et celui dela Pologne, Lech Walesa,ainsi que d'autres person‐nalités.A l'entame de son discours,le numéro un gabonais amilité pour que ce forum fa‐vorise le partage des expé‐

riences et des savoir‐fairedevant déboucher sur dessolutions pérennes aux pro‐blèmes du continent afri‐cain. Ce qui, selon lui,implique une prise derisque. « Nous devons inno-
ver, trouver des nouvelles
inspirations, ouvrir de nou-
velles opportunités à nos en-
treprises, à la jeunesse, à la
femme », a‐t‐il déclaré.Avant de considérer que laresponsabilité des leadersest d'explorer de nouvellespossibilités et de tracer lavoie pour les générationsfutures.Pour Ali Bongo Ondimba, ilfaut sortir des modes deproductions habituels a"inde libérer la structure tradi‐tionnelle des économiesafricaines. Un pari qu'il a ditavoir engagé au Gabon, enprivilégiant la transforma‐tion locale des matières pre‐

mières. « Pour réussir plei-
nement le pari, ce sont nos
mentalités, nos modes de
penser et d'agir qu'il
convient d'abord de trans-
former »,a‐t‐il précisé.Une vision qui devra, à l'encroire, passer par la mise enplace des meilleures poli‐tiques de la jeunesse. Car, a‐t‐il poursuivi, plus de 60%de la population africaineest jeune. Au Gabon, 42% amoins de 15 ans. L'obliga‐tion est donc  de créer desinstruments qui permet‐tront à cette catégorie de lapopulation du continent de« s'instruire, de se former, de
travailler et d'investir en
Afrique ». Toute chose devant faire del'investissement dans la jeu‐nesse, une priorité essen‐tielle. « Cette jeunesse a
besoin d'être bien éduquée et
bien formée. Ceci est certes

de la responsabilité des Etats
et des gouvernements, mais
c'est aussi le devoir de tous
ceux qui, acteurs de la so-
ciété civile, entreprises ci-
toyennes ou mécènes, ont la
capacité d'agir », a soulignéle chef de l'Etat. La diversi‐"ication des économies pourrépondre aux attentes desjeunes et des femmes n'étaitpas en reste.En outre, il a abordé les en‐jeux du changement clima‐tique. Tout en saluant leleadership du présidentfrançais, François Hollande,ainsi que les contributionsaméricaines et chinoisespour la réussite de laCOP21, il dit continuer à tra‐vailler pour que l'Afriquearrive à Paris «  avec des
idées, des propositions et des
initiatives pertinentes ». Nonsans rappeler que le déve‐loppement économique ne

peut occulter les problèmesposés par le phénomène duchangement climatique. D'ailleurs, il a relevé que ledémarrage des activités del'Agence gabonaise d'étudeset d'observations spatiales(AGEOS) vient compléterles surveillances et partici‐per à une meilleure protec‐tion de l'environnement auGabon. En sus, de la loid'orientation sur le déve‐loppement durable et la loiportant code de l'environ‐nement.Le chef de l'Exécutif gabo‐nais s'est tout aussi dit êtretouché par la question des"lux migratoires. « Aucune
barrière physique, aucun
mur, aucune politique ré-
pressive, ne peuvent empê-
cher chez un être humain,
l'aspiration au bonheur et au
mieux-être », a‐t‐il dit caté‐gorique.

Le partage des expériences et des savoir-faire
New-York Forum Africa 2015

Jonas OSSOMBEY
Libreville/Gabon

Le chef de l'Etat, Ali Bongo Ondimba, à l'ouverture
du NYFA 2015.
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Les officiels.
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Poiggnée de main entre Ali Bongo Ondimba 
et Ségolène Royal.
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néral de la société TotalGabon, Henri Max NdongNzue, ainsi  que l'ancienprésident de la Commis‐sion de l'Union euro‐péenne, Manuel Baroso.La ministre des Affairesétrangères de l'Égypte,Dr. Naglaa El Ehwany aouvert le bal des au‐diences en fin de matinée.Porteuse d’un message deson président MohammedAl Sissi, elle a dit avoiréchangé avec son interlo‐cuteur des questions decoopération entre lesdeux pays. Message dontla teneur porte sur l’invi‐tation du chef de l’Exécu‐tif égyptien à son

homologue d’Afrique Cen‐trale pour une visite detravail dans son pays.Tout comme elle a rap‐pelé l’excellence des rela‐tions entre Libreville et leCaire. Lesquelles ont étémarquées récemment parla participation du prési‐dent gabonais à l’inaugu‐ration du nouveau Canalde Suez. Le renforcementdes échanges commer‐ciaux a été un des sujetsabordés au cours de cetête‐à‐tête.Avec l’envoyé spécial duprésident de la Répu‐blique du Congo‐Brazza‐ville, le ministreJean‐Jacques Bouya, il

était là également ques‐tion d’une invitation à AliBongo à participer à la cé‐rémonie d'ouverture so‐lennelle des 50e Jeuxafricains à Brazzaville, lasemaine prochaine. Lemembre du gouverne‐ment congolais a fait partde l’acceptation du prési‐dent du Gabon. Tout enrappelant les liens tradi‐tionnels entre les deuxpays voisins de l'Afriquecentrale.Lors de l'entretien avec ledirecteur général de TotalGabon, notre compatriote,Henri‐Max Ndong Nzue, ils'est agi de faire le pointde la situation pétrolière

du moment caractériséepar une crise à l'originedu ralentissement des ac‐tivités économiques auGabon et ailleurs. Des as‐surances ont été donnéesau chef de l'Etat sur lesmesures prises par l'en‐treprise pétrolière  fran‐çaise pour palier lesnombreuses difficultésauxquelles elle fait face.La résolution du conflitentre l'Etat gabonais etTotal au sujet du redres‐sement fiscal  a constituéune phase des échanges.M. Ndong Nzue a assuréde la mise en conformitéde la société dont il a lacharge par rapport à sa

dette vis‐à‐vis du Gabon.D'autres personnalités dumilieu des affaires ontéchangé sur les opportu‐nités d'investissement auGabon dans les secteursvariés.Plutôt, les préoccupa‐tions sur la coopérationentre l'Europe etl'Afrique ont eu une placeentière lors de l'audienceque le président AliBongo Ondimba a accor‐dée à l'ancien présidentde la Commission de l'UE,le Portugais Manuel Ba‐roso. Les échanges écono‐miques, à travers lesmissions du chef de l'Etat,dans le cadre de son man‐dat à la tête de la Commu‐nauté  économique desEtats de l'Afrique cen‐trale (CEEAC), les méca‐nismes deredynamisation des Ac‐cords de partenariat éco‐nomique avec le vieuxcontinent et d'autres as‐pects d'intérêts communsétaient au menu de cetentretien.Dans la soirée, le chef del’Etat gabonais a reçu aupalais présidentiel, la mi‐nistre française SegolèneRoyal, porteur d’un mes‐sage du président Fran‐çois Hollande.

Mme Naglaa Anwar El Ehwany, ministre de la coopé� ration  internationale
Egyptien, reçue en audience par le président de la République.
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